
 « Nous laisser éclairer » 
Bientôt, c’est le Carême. Comme de coutume, ce temps nous permet 
de faire un peu de toilettage dans notre vie. Il nous engage sur un 
chemin de conversion. C’est dans cet esprit que les textes de la parole 
de Dieu en ce dimanche nous incitent au discernement et au jugement 
pour tenir bon dans notre vie de disciples. Il est donc question d’une 
mise en garde pour ne pas nous laisser aller à l’aveuglette dans nos 
choix de vie les plus fondamentaux. 
 
La première lecture et la page d’évangile d’aujourd’hui nous livrent 
une série d’images sur la vie spirituelle. Dans l’évangile selon Saint 

Luc, Jésus continue d’instruire ses disciples. Il propose à notre réflexion de petites paraboles, des images 
symboliques qui donnent bien plus à penser qu’un long discours. C’est le cas de l’aveugle guidant l’aveugle, la 
paille et la poutre dans l’oeil, l’arbre et ces fruits. Ces trois paraboles sont une invitation pour le disciple du Christ 
à changer son coeur à la lumière de la parole de Dieu. 
 
Pour nous préparer à recevoir cet enseignement du Christ, l’extrait du livre de Ben Sira dans la première lecture 
nous donne quelques proverbes pleins de sagesse. Trois images se télescopent dans ce passage: le tamis, le 
four et le fruit de l’arbre. La question reste de savoir si peut-on faire confiance en la parole d’un homme. 
 
Dans sa lettre aux Corinthiens, saint Paul nous parle précisément de la victoire du Christ sur la mort et le péché. 
Cette victoire est double. Premièrement, par sa mort qui nous sauve, Jésus nous réconcilie avec Dieu. Grâce à 
lui, la mort peut devenir entre nos mains un acte de total abandon à l’amour du Père ; tout l’Évangile nous dit et 
nous redit que cet amour est bien plus grand que tous nos péchés. Deuxièmement, par sa résurrection, le Christ 
est le gage de notre propre résurrection. En attendant, il nous faut tenir bon dans la foi et prendre notre part 
dans l’œuvre du Seigneur, car rien de ce que nous vivons ne se perdra dans le vide.  
 
Cette page de Paul nous convie à partager l’espérance chrétienne autour de nous. Le mal existe, nous le faisons, 
nous le subissons et nous en voyons les ravages mais le péché est déjà détruit. La mort existe et nous 
l’éprouvons et nous voudrions bien en ignorer l’échéance mais la mort est déjà vaincue. Confiance nous dit Paul 
et prenez de la peine pour collaborer au travail du Seigneur.  
 
L’évangile nous invite à aller plus loin. Le discours de Jésus que nous entendions le dimanche précédent 
concernait la relation avec les ennemis. Il appelait à briser le cercle infernal de la violence et à être miséricordieux 
comme le Père est miséricordieux. Il n’est plus question d’ennemis avec les paraboles de ce dimanche mais 
plutôt de la relation avec nos frères dans la foi. 
 
Les deux premières paraboles nous parlent de la vue, du regard. Il est d’abord question d’un aveugle. Le sens 
de la parole est simple si un frère veut guider un autre frère sur le chemin de la foi, encore faut-il qu’il soit 
suffisamment éclairé lui-même pour ouvrir la route à son frère. Ce que nous demande Jésus, c’est de nous 
conformer à lui le seul maître. A ne pas nous considérer comme un maître pour les autres. 
 
La seconde parabole pose une autre question. De quel droit un frère peut-il faire de reproche à un autre frère? 
Déjà nous avions entendu cette parole de Jésus la semaine précédente: « ne jugez pas et vous ne serez pas 
jugés. » Cette fois-ci, Jésus se fait plus radical traitant d’hypocrite celui qui se croit assez juste pour être en 
mesure de juger l’autre. Au chapitre 18 de Lc se trouve la parabole du pharisien et du publicain. Le drame du 
pharisien, c’est de vouloir prendre la place de Dieu lui-même, il se croit parfait et se met en surplomb de l’autre. 
Les images de la paille et de la poutre dans l’œil viennent remettre chacun à sa juste place.  Le premier défi, 
c’est bien de se convertir, d’enlever en nous le mal qui gangrène le coeur. Nous voilà presqu’en carême. La 
poutre dans l’œil n’est-elle pas l’image du péché dont seul le christ peut nous libérer? 
 
Dans la troisième parabole, celle de l’arbre et de ses fruits, le maître reprend l’image symbolique rencontrée 
dans la première lecture chez Ben Sira. Le bon arbre se voit aux bons fruits qu’il porte. Jésus parle même de 
pourriture, les fruits comme l’arbre peuvent être pourris. Image du mal et du péché.  



Ce qui est visé, c’est la cohérence entre la foi et la vie, entre ce qui est extérieur et ce qui est intérieur. Il ne suffit 
pas d’avoir de bons sentiments. Notre qualité chrétienne se manifeste en vérité dans notre capacité d’amour 
fraternel, de service et de témoignage. Finalement, la parabole de l’arbre et des fruits est une image du coeur 
de l’homme. C’est dans le coeur de l’homme que nait le bien ou que se nourrit le mal jusqu’à déborder dans la 
bouche. Quand nos paroles viennent semer le trouble, blesser l’autre ou en dire du mal, c’est bien d’un coeur 
blessé par la rancune qu’elles surgissent. En revanche, quand le coeur de l’homme est pétri de compassion, de 
tendresse, de bonté, de miséricorde, les paroles en jaillissent comme une source fraîche.  
 
Nous n’aurons pas trop de ces quarante jours de carême pour éclairer notre regard de croyant, pour enlever la 
poutre de notre œil et tenter avec la grâce de Dieu de produire de meilleurs fruits plein de saveur. Méditons déjà 
les mots qui donnent sens aux cendres reçues bientôt : « convertissez-vous et croyez à la Bonne Nouvelle ! »     
    
                                                                                                                                       P. GM      

Dimanche le 27 février 2022                    8e dimanche temps ordinaire 

Courriel : stantoineniagarafalls@gmail.com                  Site web : www.stantoineniagara.com 
 

Intentions de messes :   
Dimanche le 27 février – 8e dimanche du temps ordinaire 

Messe 10h00 pour nos paroissiens(nes) (Père Guy Bertin Fouda) 
+ Charles Séguin par Club Sourire (4c) 

Mercredi le 2 mars – Mercredi des Cendres (Père Robert Hétu) 
 Célébration à 19h00 
Dimanche le 6 mars – 1er dimanche du Carême 
 Messe 10h00 pour nos paroissiens(nes) (Père Robert Hétu) 
 +Patricia Borrowman (1er anniversaire) par Lynne & Guy Cayen (5c) 
 
Lampes du Sanctuaire :  Denise Acker par Madeleine Tremblay 
 
Quêtes :  
20 février :  Enveloppes 255$   sans enveloppe 37,50$ - Env. Prions en église 10$ 
 
Liste de lecteurs :  
 
27 février – Carmen Eyskoot 
6 mars – Michelle Lalonde 
 
Mercredi des Cendres :  
 
N’oubliez pas que nous aurons une célébration pour le Mercredi des Cendres, le 2 mars à 19h00. 
 
Si vous désirez venir à l’église vous pouvez appeler Christiane au 905.468.4677 et prendre un 

rendez-vous. 

 

 

Si vous désirez les services d’un prêtre francophone : composer le 1.905.735.5823 

 



 

 

 

 

Le  lundi  14  février  2022,  le  gouvernement  de  l'Ontario  a  annoncé  des  changements  aux 
restrictions liées à la COVID‐19 afin que :  

EN VIGUEUR LE MARDI 1 MARS 2022 

Provisoirement, à condition que les indicateurs de la santé publique et du système de santé 
continuent de s'améliorer : 

 les limites de capacité dans tous les lieux publics intérieurs, y compris les églises, seront 
levées ; 

 les exigences de preuve de vaccination pour tous les milieux, y compris les églises, seront 
levées.  

Les exigences de masquage resteront pour tous les espaces publics, y compris les églises et les 
bureaux.  

Pour ceux qui sont malades, dont  le système  immunitaire est affaibli ou qui se sentent mal à 
l'aise de retourner à l'église en ce moment, la dispense pour la messe dominicale demeure.  

PÉRIODE DE CARÊME 

Pour nos célébrations du Carême, y compris les messes du mercredi des Cendres et les services 
liturgiques, toutes les églises peuvent être ouvertes à pleine capacité pour la première fois en 
deux ans.  

Les cendres peuvent être distribuées selon la coutume habituelle, les cendres étant placées sur 
le front.  

Les palmes peuvent être distribuées.  

Les  services  de  réconciliation  peuvent  être  célébrés  selon  les  coutumes  et  procédures 
habituelles.  

Des visites du clergé dans les écoles et des messes scolaires dans l'église peuvent être planifiées, 
avec l'autorisation des directeurs d'école.  

  

 

 

CHANGEMENTS AUX  

RESTRICTIONS COVID-19 


